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Niobium et Tantale au nord de Girardville< br>Une décision sera prise dans quelques mois

Louis Potvin

MONTRÉAL - Les chances pour que le projet de mine de Niobium et de Tantale au nord de 
Girardville, évalué à 330 millions $, se concrétise sont très fortes. La décision va se prendre dans 
quelques mois. 

" D'ici la fin de l'année, nous serons fixés, mais c'est très positif. Plusieurs facteurs militent en 
faveur du projet; la forte demande pour le niobium et le tantale et l'arrivée du Plan Nord ", résume 
le président et chef de direction de MDN, Serge Bureau, qui indique que la réalisation de l'étude de 
faisabilité a pris du retard à cause des évaluations liées à la métallurgie. 

" Les entreprises dans le domaine sont très sollicitées parce qu'il y a un boom minier au Québec. 
Elles ont pris du retard dans leurs études. Nous avons des analyses plus poussées à réaliser pour la 
transformation du minerai en usine. Ce n'est rien de négatif, mais il s'agit d'éléments im portants 
pour connaître les techniques à utiliser et les coûts liés à la transformation ", explique-t-il. 

Depuis la réalisation de l'étude de préfaisabilité (Scooping study), le prix pour le tantale a monté en 
flèche. Il était en 2009 à 150 $ le kilo, il atteint aujourd'hui 240 $ le kilo. Pour le niobium, le prix se 
maintient autour de 50 $ le kilo. " C'est un aspect qui rend encore plus rentable le projet. Le marché 
pour ces deux métaux est favorable ", indique Bureau. 

Avec le projet d'expansion à la mine Niobec de Saint-Honoré évalué à 1,4 milliard $, Serge Bureau 
y voit une belle opportunité pour la région. " La région va devenir un producteur important de 
niobium et ça se parle sur les marchés. Ça peut attirer des investisseurs. C'est un avantage sur lequel 
la région va pouvoir miser. Ça ne peut qu'être bénéfique ", souligne-t-il. 

MDN a d'ailleurs confié à la firme Pricewaterhouse le mandat de dénicher un partenaire financier 
pour ce projet situé à 50 km au nord de Girardville. " Nous ne souhaitions pas aller chercher tout le 
financement sur le marché des actions. Nous recherchons un partenaire stratégique tout en gardant 
le contrôle sur la propriété. Comme il y a une forte demande pour le niobium et le tantale, nous 
pensons qu'une compagnie de la Chine, du Japon ou de la Corée pourrait être intéressée par le 
projet ", soutient-il. Il faut rappeler que IAMGOLD détient 27,5 % du gisement. 

La mine à ciel ouvert d'une durée de vie d'au moins 18 ans va donner de l'emploi à 150 personnes. 
Elle pourrait générer un revenu annuel de 125 M$ pour des profits moyens bruts estimés à 57 M$. 

Une usine de traitement chimique du minerai devra être construite dans un parc industriel. " Nous 
ne sommes pas fixés, mais nous recherchons un endroit où il y a de l'expertise dans le domaine. 
Nous analysons les avantages et les inconvénients de s'installer dans le secteur Arvida, ailleurs dans 
un parc industriel de la région ou encore à Sorel-Tracy ", m entionne-t-il. 
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